
 

 

Déclaration de la Commission Exécutive de la CGT-INRAE :  

 

Nos luttes payent ! 
 

Préparons une grève massive pour le 5 Octobre ! 
 
 

En moins de deux ans, il a été possible par nos mobilisations d’empêcher la vente d’Aéroport de Paris, 
le démembrement d’EDF par le projet Hercule et surtout la mise en place des retraites par points. Mais 
nos salaires piétinent, les possibilités de promotions sont ridicules et les embauches de fonctionnaires 
dans nos unités sont très insuffisantes, et le « management » au « mérite » fait des ravages notamment 
à l’INRAE.  
 

En septembre 2021, la situation sanitaire n'est toujours pas stabilisée. Cette crise a mis en lumière les 
conséquences néfastes de décennies de politiques néolibérales, qui ont affaibli les services publics de 
la santé, comme ceux de la recherche. Nous n'avons plus assez de lits de réanimation ou 
d'hospitalisation, Macron-Véran continuant encore à en fermer. Les personnels soignants sont épuisés 
par un modèle où on préfère soigner les actionnaires plutôt que les patients ou les agents. Dans la 
recherche, la course à la publication, le financement de la recherche médicale par les groupes 
pharmaceutiques et la société du spectacle dans laquelle un bon chercheur est celui qui fait le buzz, ont 
aussi durablement discrédité la recherche scientifique aux yeux du grand public.  
 

Ce modèle est à bout de souffle. L'espace d'un soir où Macron a reconnu du bout des lèvres que le 
marché ne pouvait pas tout, nous avons pu imaginer que nos dirigeants prennent conscience de 
l'impasse dans laquelle ils nous mènent. Que nenni ! Très rapidement les vieux réflexes sont revenus. 
Les grandes entreprises du CAC40 ont versé des dividendes encore plus indécents à leurs actionnaires, 
alors que nos salaires stagnent et que l'on nous promet une nouvelle cure d'austérité pour payer la 
politique du « quoi qu'il en coûte » ! Et alors que le rapport du GIEC de 2021 est encore plus alarmant 
que les précédents, que les sécheresses, canicules, incendies et tempêtes se succèdent, la seule chose 
que trouve à faire nos élus, c'est de fermer des lignes ou de les céder au privé et d'attaquer les régimes 
spéciaux des cheminots.  
 

Ce modèle est aussi à bout de souffle dans l'enseignement supérieur et la recherche. Les chercheurs 
en ont assez d'être des chercheurs d'argent. Les techniciens n'en peuvent plus d'être en sous effectifs, 
avec des missions de moins en moins claires et des salaires médiocres. La seule réponse à cette 
souffrance généralisée est une course en avant dans la bureaucratie déshumanisante ! On crée des grilles 
infantilisantes pour évaluer les agents en les réduisant à la somme de leurs compétences. On crée des 
primes versées à la tête du client, mettant ainsi tout le monde en concurrence.  
 

Nous devons stopper cette casse de notre service public. C'est possible. Notre mobilisation sur les 
retraites a été victorieuse, car pour l'instant le gouvernement se refuse à rallumer la mèche. Par le 
passé, à l'INRA, nous avons empêché l'instauration de primes à la tête du client dans l'application du 
RIFSEEP.   
 

 Adhérents et sympathisants CGT, nous devons donc tous nous mobiliser pour entrainer le plus 
massivement possible nos collègues dans la grève et les manifestations du 5 octobre, journée de 
mobilisation interprofessionnelle unitaire.   

 La préparation du 5 s’appuie à l’INRAE sur la campagne de signatures de la pétition que la CGT a 
initiée contre les primes. Elle est à faire signer largement d'ici le comité technique du 28 septembre. 
La CE invite toutes les sections à renouer avec la rencontre physique des agents dans chacune des 
unités, avec les diffusions de la main à la main aux cantines, salles café, entrée des centres, …. 

 Pour lancer ces mobilisations plus largement, les sections ont tout intérêt à organiser des 
assemblées générales sur tous les sites. 

 

Fait à Paris, le 10 septembre 2021. 


